
 
Femmes d’hier ou d’aujourd’hui
Inspirantes, libres et courageuses 
Marquant l’Histoire et les mémoires 
Bravant les préjugés en s’affranchissant 
Nous pouvons toutes être ces femmes !    

Lapierre laique 

Le 8 mars c’est la journée internationale des droits des femmes. 
En cette année 2025, l’école Georges Lapierre célèbre cette journée en vous proposant une 
édition spéciale mettant à l’honneur toutes les petites filles, femmes en devenir, 

au nom de l’égalité hommes-femmes.    

N°3 – 8 mars 2025 

0€, école gratuite

..

Eclairons nos 
cerveaux !
pages 1 & 2

Lisons le journal 
dans le journal !
pages 3 & 4

Avons-nous le 
profil ? Passons 
le test !
pages 5 & 6

Passons a table !
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Un grand MERCI à tous les élèves de l’école 
Lapierre et de leurs enseignants pour leurs 

contributions à cette édition spéciale !    



Sur le chemin de l’école

École 

Maison 

Les élèves de CE1A de Mme GUINCHARD

ÉCLAIRONS NOS CERVEAUX !
Zoom sur la scolarisation 
des filles dans le monde
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Zoom sur les stéréotypes
à la maison et à l’école

Les élèves de CM1B de Mme FLOM
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LISONS LE JOURNAL DANS LE JOURNAL ! 

TÉMOIGNAGES INTEMPORELS
Les CM1cha et les CM2cha ont remonté le temps 
pour se faire livrer le passé. La nouvelle 
génération répond aux témoignages de quatre 
femmes venues d’une autre époque. 

« Je m’appelle Marie Gouze, je suis née le 7 mai 
1748 à Montauban. À l’âge de 17 ans, j’ai 
épousé mon mari Louis Aubry et nous avons eu 
ensemble un fils nommé Pierre. Quelques années 
plus tard, mon mari est mort. J’ai donc décidé de 
partir m’installer à Paris, seule avec mon fils. Je 
souhaite désormais fréquenter des salons de 
littérature et écrire des ouvrages sous le nom d’ 
Olympe de Gouges. Mais les gens ici, semblent 
en désaccord avec mes choix. Les hommes et les 
femmes chuchotent à chaque fois que je passe à 
côté d’eux.  Ils me méprisent parce que je refuse 
de me remarier. Ils pensent qu’une femme ne 
peut pas vivre sans mari. Ils disent que je suis en 
danger sans homme dans ma vie. Aidez-moi, j’ai 
besoin de votre avis. »

Chère Olympe de Gouges,

Nous te comprenons parfaitement, c’est tout à 

fait ton droit de ne pas te remarier et la société 

n’a pas le droit de te dire de te remarier. Tu n'as

pas besoin de mari pour survivre ; même sans, tu

es en sécurité. Tu n’es pas seule, certaines

mamans aussi sont seules et elles arrivent à

vivre. En 2025, les femmes sont égales aux 

hommes. Elles ont le droit de voter. En tant que 

femme, nous trouvons injuste qu’en 1748 les 

femmes n'aient pas les mêmes droits que les 

hommes.

Je m’appelle Hubertine Auclert, je suis née le 10 
avril 1848 à St-Priest-en-Murat. Je viens d’une 
famille aisée et très militante. Lorsque mes 
parents meurent, j’hérite de leur fortune et 
devient libre et « indépendante » comme ils 
aiment dire. Oui, on dit souvent de moi que je 
suis « trop indépendante », mais je ne le prends 
pas comme une insulte. Pourtant, dans la société 
dans laquelle j’évolue, j’ai l’impression que cela 
dérange. Depuis toujours, pour elle, il faut 
dépendre d’un homme. Moi je veux me battre 

pour l’égalité homme-femme. J’ai même décidé 
de lancer un journal qui s’appelle « La 
Citoyenne » afin de pouvoir m’exprimer sur les 
sujets qui me tiennent à cœur. Pensez-vous que je 
devrais parler du droit de vote ? Pourquoi les 
femmes n’ont pas le droit de voter contrairement
aux hommes ? »

Chère Hubertine Auclert, 

Tu n’es pas folle ! Nous comprenons ta  

situation. Les femmes devraient avoir le droit de 

voter. Les hommes devraient avoir les mêmes 

droits que les femmes, tout le monde est égal. 

Ton idée est formidable ! Pour le droit des 

femmes, tu devrais parler des sujets qui te 

tiennent à cœur et, pour les votes, nous serons 

très heureux de t'écouter. Grâce à toi, les femmes 

ont le droit de voter aujourd’hui, c’est pour ça 

qu’il faut croire en toi.

« Je m’appelle Amandine Aurore Lucile Dupin, 
je suis née le 1er juillet 1804 à Paris. Mon père 
appartient à la bourgeoisie et ma mère est issue 
d’une famille bien plus modeste. Ces deux 
mondes ont marqué ma vie. Mon père est mort 
lorsque j’étais très jeune et ma mère a 
abandonné ma garde. J’ai vécu longtemps à la 
campagne avec ma grand-mère. Petite, pour 
faciliter mes déplacements et éviter de payer des 
robes très chères, ma famille m’habillait en 
garçon. À l’âge de 12 ans, je suis entrée au 
couvent et c’est à ce moment que j’ai commencé 
à réaliser mes premiers récits. Ma grand-mère 
est décédée lorsque j’avais 16 ans. À 17 ans, je 
me marie avec le Baron Casimir Dudevant. Bien 
que nous soyons restés mariés une dizaine 
d’années, nous n’avions que peu de points 
communs, si ce ne sont nos enfants, Maurice et 
Solange. Casimir ne comprenait pas comment 
une femme pouvait aimer écrire des textes. Puis 
j’ai rencontré Jules Sandeau, un premier homme 
qui m’a acceptée telle que je suis. Nous avons 
commencé à écrire ensemble. J’ai vécu ensuite, 
une histoire d’amour avec Alfred De Musset, 
Frédéric Chopin et d’autres hommes encore. 
Mais je vois que mes choix posent problème. 
Mon entourage refuse qu’une femme aie 
plusieurs histoires d’amour et je n’ose publier 
mes textes sous mon vrai prénom. Je préfère 
publier mes textes sous le pseudonyme George 
Sand. Les gens croient ainsi que je suis un 
homme et cela m’évite de m’exposer au regard 
des autres. Conseillez-moi cher journal, que 
dois-je faire ? »
 

Chère Georges Sand,  

Nous te conseillons de reprendre ton vrai prénom 

peu importe ce que disent les gens. De nos jours, 

il y a plein d' écrivaines très talentueuses.  Nous 

te conseillons de t’assumer comme tu es mais 

avec des étapes (au fur et à mesure du temps tu 

auras toujours des obstacles) et d’écouter ton 

cœur car tu es une femme incroyable et 

courageuse. Pour tes histoires d’amour, choisis

quelqu’un qui te respecte et qui sera la coûte que 

coûte pour toi et tes enfants. Nous te proposons 

aussi d’aimer tout ce  que tu fais et, un jour, tu 

assumeras qui tu es. Surtout ne laisse pas les 

autres choisir pour toi et  bon courage Amandine 

Aurore Lucile Dupin. 

« Je m’appelle Julie-Victoire Daubié, je me suis 
née le 26 mars 1824 dans les Vosges. Quand 
j’étais petite, j’aimais tellement apprendre que 
j’assistais aux leçons particulières que mes 
frères recevaient. Vous savez, les filles et les 
garçons n’ont pas accès aux mêmes cours. Nous, 
les filles, sommes destinées à devenir mères et 
épouses, c’est vers cela que sont dirigés nos 
enseignements. Moi je veux suivre de longues 
études mais aucune femme n’a encore obtenu le 
baccalauréat en France. J’aimerais quand même 
passer cet examen, qu’en penses-tu ? »

Chère Julie-Victoire Daubié, 

Nous avons lu ta lettre qui nous a beaucoup 

touchée et nous venons te donner notre avis sur 

la manière dont nous voyons les choses. Nous ne 

sommes pas d' accord sur le fait que les femmes 

soient seulement des mères et épouses. De nos 

jours, les femmes peuvent passer le baccalauréat 

et avoir des enfants. Tu peux être libre de tes 

choix car nous sommes libres de notre vie. Nous 

te conseillons de passer le baccalauréat et d’être 

la première femme à passer le bac. Si un homme 

te dit que le bac c’est que pour les garçons, ce 

n’est pas vrai c’est pour les hommes et  les 

femmes. Le bac sert à faire plein de choses 

comme faire de grandes études pour l’avenir. 

Courage Julie nous sommes avec toi ! 

Les élèves de CM1cha de Mme COFFI 
et de CM2cha de Mme MAYEUR
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PHYSICIENNE, CHIMISTE, LAURÉATE DU PRIX NOBEL

Trois élèves de CM2A, Camille, 
Mohamed et Dylan, ont remonté le 

temps pour vous livrer en exclusivité la 
puissante interview de Marie Curie. 

Bonjour, aujourd’hui nous recevons 
Marie Curie. 

Quel est votre nom de jeune fille ?
Mon nom est Maria Sklodovska.

C’est de quelle origine ? 
C’est polonais.

Comment était votre enfance ?
J’ai eu une enfance joyeuse jusqu’à ce 
que l’on m’interdise d’aller à 
l’université.

Comment avez-vous fait pour 
poursuivre vos études ?
Un jour, j’ai reçu une lettre qui 
m’invitait à me rendre à l’université 
volante. Cette université était bien 
évidemment clandestine.

Aviez-vous peur sur le chemin ?
J’avais peur, mais mon envie 
d’apprendre était plus forte.

Comment vous êtes-vous retrouvée 
à Paris ?
J’ai envoyé d'abord ma sœur à Paris, 
pendant que je travaillais pour 
financer ses études. Ensuite mon tour 
est arrivé, ma sœur a pu m'accueillir.

Quelle a été votre première 
découverte ? 
Ma première découverte fut la 
radioactivité.

Et pour finir, quelle est votre plus 
grande fierté ?
C’est d’avoir reçu deux fois le prix 
Nobel. Je suis la seule femme à l’avoir 
fait.

Les élèves de CM2A de Mme BELAID 4



AVONS-NOUS LE PROFIL ? PASSONS LE TEST ! 
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Vous pensez que les poupées, le rose c’est le rêve des filles ? 
Que les filles sont nulles en mathématiques, en sport ? 

Qu’elles se rêvent toutes princesses ? 
Vous pensez que les garçons adorent les super-héros, le bleu 

et les camions ? Ou encore qu’ils ont tous les cheveux 
courts ? 

Alors, vous avez le profil : 

Rien n’arrête Sophie, Cheryl Bardoe, Barbara Mc Clintock
C’est l’histoire d’une femme qui s’appelle Sophie Germain. Ses parents l’empêchent de 
faire des mathématiques car on se moque des filles qui font des mathématiques. Elle 
décide de prendre un nom de garçon pour continuer à faire des mathématiques :  
« Monsieur Leblanc ». Un jour, on découvre que c’est une fille et elle réalise une expérience 
pour prouver que les filles savent faire des mathématiques. Sophie observe le mouvement 
du sable lors d’une vibration. Ces travaux sont utilisés pour la construction de la Tour 
Eiffel. (Djannat et Adem)

J’aime pas les supers-héros, Stéphanie Richard
C’est l’histoire d’un garçon qui n’aime pas les 
supers-héros. Tous ses copains adorent les 
supers-héros mais lui préfère les sciences, les 
inventions et Einstein.  Il est plus malin en 
scientifique qu’en super-héros. 
(Neyla et Enes)

Le garçon aux cheveux longs, Camille Carreau   
C’est l’histoire d’un garçon avec des cheveux longs. Tout le 
monde pense que c’est une fille, se moque de lui ou lui propose 
des jeux de filles. Pour lui, ça n’a pas d’importance, il aime les 
jeux de filles et de garçons. Cheveux longs ou  cheveux courts 
pour des filles et des garçons, ça n’a pas d’importance. 
(Giulia et Mamadou)

Dinette dans tractopelle, Christos et Mélanie Grandgirard
C’est l’histoire d’Annabelle une poupée qui  aime jouer à la 
dinette avec ses copines. Elle rêve de Bulldozer et 
d’aventures. Grand Jim est aventurier, constructeur : il adore 
courir après les robots et faire des travaux avec ses copains. 
Pourtant, il rêve de jouer à la dinette et de déguster des petits 
gâteaux. Un jour, Annabelle et Grand Jim se rencontrent… 

(Achote, Delphina et Léa)

Princesse Finemouche, Babette Cole
C’est l’histoire d’une princesse qui ne 
veut pas se marier. Elle veut vivre en 
liberté avec ses monstres préférés. Ses 
parents essaient de lui trouver un prince, 
mais elle les refuse tous. Mais une 
princesse peut-elle rester sans prince ? 
(Giulian, Hawa et Mamadou)

Kate Moche, Antoine Dole et Magali Huche
C’est l’histoire d’une petite fille qui s’appelle 
Kate Moche. Tout le monde se moque d’elle 
car elle a les cheveux bouclés. Mais quand 
elle se regarde dans le miroir elle se rêve 
astronaute, exploratrice, scientifique, tout ce 
qu’elle imagine. Il est important de ne pas 
écouter les moqueries des autres et de 
s’apprécier comme on est. 
(Mahamoud-Amadou et Teddy)

J’aime pas les poupées, Gwenaelle Doumont
C’est l’histoire d’une enfant qui n’aime pas les 
poupées. Mais, comme c’est une fille, on 
continue de lui offrir des poupées, de la 
dinette, une layette, une balayette… mais je 
suis une enfant pas une maman ! Quand 
mamie lui offre une poupée avec des yeux 
grands ouverts, elle décide de prendre sa 
revanche. (Loann et Aaron) 

Les élèves de CE1B de Mme FERRANTE 6



PASSONS À TABLE !  

Tarte                           
    de            
l’égalité 

La liste des ingrédients :                                                               La cuisine pour tous :
- du vivre ensemble
- du respect 
- de la sensibilisation
- de la tolérance
- de la liberté 
- de l’amitié 
- de la mixité 
- de la paix  

filles & garçons
20 minutes

de préparation

1 Mettez dans un grand saladier :
- 2 doses de vivre ensemble
- 1 dose de respect
- 2 cuillères à soupe de sensibilisation

2 Ajoutez 1 sachet de paix

3 Pétrissez
la pâte ensemble

4 Étalez la pâte dans un moule
 avec un rouleau d’amitié

5 Préparez la crème en mélangeant :
- 2 doses de liberté
- 1 dose de mixité

Épluchez les préjugés et 
les paroles discriminatoires et violentes

Jetez-les à la poubelle 

Étalez la crème de bienveillance sur la pâte

8 Enfournez votre tarte pendant 30 minutes

9 Démoulez-la, laissez-la refroidir et saupoudrez de beaucoup de tolérance

10 Avec une saucière de gentillesse sans distinction de genre,
écrivez ÉGALITÉ sur la tarte

7
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TIRONS-LEUR LE PORTRAIT !  

De grandes femmes mises à l’honneur par 
les élèves de l’école Lapierre.   

   Au fil du temps… 

Cléopâtre

(- 6
9 av. J

C - -
31)

Amina de 

Zaria

(153
3-1610)

L’échelle de cette frise n’est pas respectée. 

Olympe 

de Gouges

(174
8-179

3)
Ching 

Shih

(177
5-18

44)

Les élèves de CM2B de Mme BELAID

Acrostiches poétiques
imaginés par les 

CM2B pour magnifier de grandes femmes !  
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« N’attendez pas que les 
hommes agissent pour 

vous, agissez vous-mêmes 
et quand ils vous verront au 
travail ils commenceront à 
vous prendre au sérieux. »

Elisa Lemonnier 

Les élèves de CM2B de Mme BELAID

inspiration 
puisée

Les élèves de CPB de Mr GUERIN 9



George 

Sand

(1804-1876)

 

Elisa 

Lemonnier

(1805-18
65) Julie

-Vic
toir

e 

Daubié

(1824-1874)

 

Louise 

Michel

(1830-1905) Hubertin
e 

Auclert

(1848-1914)
Amelia 

Earhart

(1897-19
37)

Marie 

Curie

(1876-1934)

 

« Simple, forte, aimant l’art et l’idéal, 
brave et libre aussi, la femme de demain 
ne voudra ni dominer, ni être dominée. » 

Louise Michel

Dommage !

1

2

3

4

5

6

7

Vendredi 14 
février
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Joséphine 

Baker

(1906-1975)
Frida 

Khalo

(1907-19
54)

Rosa 

Parks

(1913-20
05)

 

Wangari 

Maathai

(1940-2011)
Malala 

Yousafzai

(née e
n 1997)

« Je veux qu’on se souvienne de moi comme 
d’une personne soucieuse de liberté d’égalité, de 

justice et de prospérité des peuples. » 
Rosa Parks 

Les élèves de CE1A de Mme GUINCHARD

Scannez pour 
les écouter !

Cette Africaine est désormais célèbre dans le monde entier pour tous 
les courageux combats qu’elle a menés au service de la planète, des 
droits des femmes et de la liberté. Dans son pays, le Kenya, comme 

ailleurs en Afrique, elle s’est opposée à la déforestation et a fait 
renaître des forêts avec l’aide de milliers de personnes. 

Le Prix Nobel de la Paix lui a été décerné en 2004.  

« Nous plantons les 
graines de la paix, 

maintenant et pour le 
futur. » 

Wangari Maathai

Les élèves de CE1C de  Mme MASCARILLUS et de CE1D de Mr JEAN-JOSEPH
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UNE GRANDE FEMME : 
Joséphine BAKER 

 

 
 

 

« Toute ma vie, j'ai soutenu 
que les peuples du monde 
peuvent apprendre à vivre 

ensemble en paix s'ils ne sont 
pas élevés dans les 

préjugés. »
Joséphine Baker 

Les élèves de CE2A de Mme HIVAR

Les élèves de CM2B de Mme BELAID
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« D’ART D’ART ! »

À partir d’un petit film audiovisuel, nous avons écrit un 
petit texte sur la vie de Frida Kahlo et nous nous sommes 

inspirés de ses œuvres pour réaliser son portrait.

Frida Kahlo est née au Mexique en 1907. Elle a une 
maladie, la poliomyélite, et elle a très mal à la jambe 
droite. A l’école, tout le monde se moque d’elle car elle 
boîte.

À 18 ans, elle a un accident de car. Sa jambe est brisée et 
elle reste de longs mois à l'hôpital. À l’hôpital, la seule 
chose qu’elle peut faire c’est peindre. Quand elle peint, 
elle a moins mal à la jambe. Dans ses autoportraits, elle se 
dessine souvent avec une moustache ! 

Plus tard, elle s’installe aux États-Unis avec son mari, 
Diego, mais elle est malheureuse car le Mexique lui 
manque. Elle peint les paysages de son pays et retourne au 
Mexique. Elle devient professeur de peinture mais ne peut 
plus marcher alors ses élèves viennent dans sa chambre 
pour lui montrer leur travail. En 1953, on lui ampute la 
jambe, elle devient invalide et peint son dernier tableau 
“VIVA LA VIDA”.

Frida Kahlo a eu une vie compliquée. Quand elle était 
petite, on se moquait d’elle alors qu’elle était différente. 
Après son accident, elle ne pouvait plus bouger. C’était 
une femme courageuse qui a utilisé la peinture pour 
oublier et pour ne plus avoir mal. 

Abdoulaye (CM1B), Vlad (CM1B), Nicole Sofia (CM2cha) et 
Garegin (CE2A) et leur enseignante d’UPEA, Estelle Hames

Andy Warhol inspiration

Les élèves de CE1B de Mme FERRANTES
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JOUONS UN PEU ! 

1 

 

2 

 

3 Le nom de notre école. 

4 Bien traiter les enfants et les adultes. 

5 
C'est quand tout le monde est traité de la même façon, peu importe 
qui il est. 

6 
C’est une idée toute faite comme : « les filles font de la danse et les 
garçons jouent au football ». 

7 C’est une règle qui doit protéger tout le monde. 

����������

����������

Les élèves de CPC de Mme CARBALLO

Les élèves de CPA de Mme BEAUMONT

R
ép

on
se

s 
du

 r
éb

us
a)

 é
ga

lit
é

b)
 é

co
le

 L
ap

ie
rre

14



PROMENONS-NOUS DANS ALFORTVILLE ! 
Les CE1C et les CE1D se sont intéressés à la place accordée aux femmes dans notre ville.

Avocates, institutrices, femmes politiques, résistantes, écrivaines, chanteuses… elles ont marqué l’histoire 
de notre pays et de notre ville.  

En sillonnant les rues, suivez vous aussi le parcours qui mène à quelques grandes femmes. 

Le saviez-vous ? En France, en moyenne, seulement 6% des noms de rues portent celui d’une femme. 
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PLONGEONS DANS LES LIVRES !

Nous avons lu l’album Les cristaux du Mont Blanc et nous avons aimé !

Ça raconte l’aventure de Joséphine, une jeune fille qui gravit la montagne pour chercher un four à cristaux et revient à la 
maison avec des quartz magnifiques. Joséphine est accompagnée par trois amies. Les quatre montagnardes et 
aventurières prouvent aux hommes que les filles sont capables de réussir une mission difficile aussi bien qu'eux.

Au début de l’histoire, Paul, le frère de Joséphine et son ami  Édouard qui étaient des cristalliers, ont fait une chute 
vertigineuse. Malheureusement, ils ont perdu les cristaux qu’ils avaient trouvés dans un four splendide des Alpes. Paul a 
été blessé, il est rentré à Chamonix et s’est mis au repos forcé. Édouard n’a pas voulu prendre de risques ni y retourner. 
Alors, sa sœur Joséphine a organisé une expédition en cachette. Dans leur village, certaines filles connaissaient le métier 
car dans leur famille il y avait des alpinistes et des cristalliers. Elles avaient l’équipement, les connaissances et surtout 
l’énergie ! 

Dans cet album, il y a un stéréotype : les filles ne peuvent pas 
être cristallières, alors le grand frère dit les filles seront 
cristallières quand les vaches auront des ailes !
C’est-à-dire jamais !

Paul, le grand frère, croit que le métier de cristallier ne peut 
appartenir qu’aux hommes. Bien sûr il veut surtout protéger 
sa petite sœur, mais il est moqueur, et surtout, il ne laisse 
pas à sa sœur la possibilité de prouver le contraire ! 

Cet album a déclenché un 

débat sur les stéréotypes. 

Il nous a permis de réfléchir autour d’un horrible 
stéréotype : les garçons croient qu’ils sont plus 
forts que les filles ou que les filles ne sont pas 
capables de faire un métier qui demande de 
prendre des risques, un métier « d’homme ».

C’est un stéréotype quand certains garçons pensent que les 
filles doivent rester à la cuisine pendant qu’eux vont jouer au 
foot ou vont au restaurant.

C’est un stéréotype de penser que le rose c’est pour les filles 
et le bleu pour les garçons.

On pense que : 
- Les filles aussi aiment l’aventure et le danger. Les filles 
peuvent faire plein de choses comme les garçons. 

- Peut-être que les garçons sont souvent plus courageux que 
les filles.

- Peut-être que les garçons qui prennent des risques sont plus 
nombreux que ceux qui n’en prennent pas. Mais les filles qui 
prennent des risques sont nombreuses aussi ! 

La lumière est dans le livre. Ouvrez le livre tout grand. Laissez-le rayonner, laissez-le faire. 
Victor Hugo

Les élèves de CM1A de Mme KOSTARI 16



inspiration 
puisée

Les élèves de CPE de Mme ROMI

Après la lecture du très bel album Les filles peuvent le faire aussi, les élèves de 
CPE ont retranscrit leur compréhension au travers de dessins.  

Les filles peuvent le faire. 

On peut tous danser.

On peut tous jouer au foot.

Tu peux être tout 
ce que tu veux… ce 
qui compte c’est 
d’être heureux. 

Tu peux conduire un camion ou jouer à la poupée. 

Filles ou garçons, il n’y a pas de raison.
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SOUVENONS-NOUS ! 

L’élève à toutes épreuves
L’histoire que vous allez lire c’est la nôtre (enfin on l’a inventée en partie mais ça il ne faut pas le dire !). Nous 
sommes en CE1 et nous sommes dans la même classe depuis l’année dernière et ce, avec la même maîtresse. Il y a 7 
garçons et 8 filles : tous différents mais très unis par ailleurs. 
Lors d’une belle journée de printemps, la maîtresse a une grande annonce à nous faire ! On s’interroge : serait-ce 
encore l’arrivée d’un phasme comme l’année dernière ? Que nenni ! Un autre enfant vient se présenter à nous : 
Camille. Ses cheveux sont bruns et frisés. Il a un œil bleu tandis que l’autre est marron : on dirait David Bowie. 
Camille est grand et de jolies petites tâches de rousseur encadrent son nez fin.  
Ce jour là, Camille porte un jogging gris, un pull bleu et des baskets. Tout ce qu’il y a de plus classique. Cependant, 
toute la classe semble perdue : sa voix féminine, ses larges épaules, sa mâchoire un peu carrée, ses grands yeux de 
biche, ses belles boucles et son prénom mixte ne laissent rien transparaître. Camille est-il un garçon ou une fille ? 
La maîtresse nous a recommandé de bien l’accueillir. Bien évidemment que l’on va tout faire pour qu’il se sente bien, 
surtout que Camille a des blagues drôlement drôles. À la fin de la journée, on se retrouve tous devant l’école. 
Camille a l’air super chouette alors, pour ne pas le blesser, on décide « d’enquêter » secrètement : on veut savoir si 
c’est un garçon ou une fille, même si Nicole dit que ça n’a pas d’importance. Pour cela, on réfléchit longuement. Voilà 
enfin une idée : on va lui lancer des défis. Mohamed sort une feuille et trace deux colonnes : jeux pour filles / jeux 
pour garçons. C’est décidé on testera Camille dès le lendemain en lui faisant faire des jeux que l’on voit souvent chez 
les filles et chez les garçons. Ainsi on saura ! 
Mardi, à la récréation du matin, les garçons lui proposent tout un tas de défis. Camille semble enjoué ! Camille fait 
des jongles et des passements de jambes exceptionnels. Il marque même deux buts. Au basket, il dribble rapidement 
et s’envole presque pour mettre des paniers. Ismaël lui propose alors une course : il court si vite qu’Ismaël n’en 
revient pas. C’est au tour de Dylan de le piéger en lui parlant de cartes Pokémon : pas de chance, Camille connaît 
Dracaufeu Shiny, aime faire des échanges et propose de rapporter sa collection dès jeudi. 
La sonnerie retentit ! Quelle déception ! Ces épreuves n’ont pas permis d’en savoir plus ; peut-être que les filles y 
parviendront mieux ? 
L’après-midi, Pauline le teste à la corde à sauter : il est si rapide qu’on dirait qu’une bourrasque va se réveiller. 
Manolya est persuadée que si elle lui propose de jouer avec ses poupées LOL, il refusera. Peine perdue, il adore 
même. Mariam tente le tout pour le tout et lui explique que, jeudi aura lieu une grande kermesse à l’école et qu’il faut 
venir avec un déguisement. L’idée semble le séduire. 
Toute la classe se réunit pour faire le bilan : Camille aime tant jouer avec les filles qu’avec les garçons et aucun des 
défis n’a permis de révéler qui il est vraiment. Nicole continue de penser que ça n’a pas d’importance, même si sa 
curiosité finit par la rattraper. 
Jeudi matin, elle est la première en classe, suivie de Camille. Sous les yeux ébahis des autres élèves qui arrivent, 
Camille porte une tenue… extrêmement élégante. Sa robe rose est ornée de paillettes bleues et surplombée de jolies 
fleurs mauves, un nœud retient ses belles boucles et le masque de La Reine des Neiges couvre son doux visage. La 
maîtresse le complimente sur son déguisement et elle nous demande d’écouter attentivement ce que Camille a à 
nous dire. Camille nous explique qu’il a bien remarqué notre petit jeu et que ça l’a même amusé. Il nous explique 
aussi qu’il ne se sent ni fille, ni garçon, qu’il aime ne pas avoir à choisir, qu’il aime pouvoir être les deux à la fois et que 
ce n’est pas l’essentiel. Il aime être avec les filles, avec les garçons, jouer à la bagarre et aux poupées. Il ne veut pas 
qu’on l’apprécie parce qu’il est un garçon ou même une fille. Il veut qu’on l’apprécie parce qu’il est lui-même. Toute la 
classe reste silencieuse et très respectueuse. Sacré Camille, c’est nous qu’il a mis à l’épreuve finalement : celle 
d’accepter l’autre tel qu’il est ! 

En 2021-2022, 15 élèves de CE1A participaient au concours d’écriture Lire Égaux. Le concours consistait à rédiger un manuscrit 
abordant la question du sexisme ou des stéréotypes afin de sensibiliser les filles et les garçons, dès le plus jeune âge, à l’égalité 
entre les femmes et les hommes. Un jury se réunissait alors en mai 2022 pour choisir le meilleur manuscrit parmi dix nominés. À 
l’époque, la classe de Mme Guinchard terminait parmi les dix nominés. Quelle fierté pour ces élèves !  

En cette année 2025, ils sont en CM2 et vivent leur dernière année à l’école Lapierre. 
Petit clin d’œil pour Dylan AB., Aleyna A., Marwan H., Manolya K., Camille LP., Mariam S., Mohamed S., Nicole T. 

(Fenya A., Shamiksa A., Pauline B., Raphaël PT., Ismaël S., Josué V., Levon MA. partis, entre temps, dans une autre école). 
 
 

Voici donc leur manuscrit : 
bonne lecture ! 
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Y’a pas d’raison 
Chanson des Enfantastiques, 2012 

On peut s'habiller en rose
En dentelle si l'on ose
Cheveux courts ou cheveux longs
En jupe ou en pantalon

Talons hauts ou bien baskets
Chapeau, serre-tête ou casquette
Style très classique ou gothique
Baba cool ou romantique

Que l'on soit fille ou garçon
Y a pas d'raison, y a pas d'raison
Que l'on soit fille ou garçon
Y a pas d'raison, y a pas d'raison

On peut être timide ou fier
Avoir mauvais caractère
Être gentil ou méchant
Idiot ou intelligent

Silencieux ou très bavard
Généreux ou bien avare
Courageux, super peureux
Rigolo, triste ou sérieux

Refrain 

On peut conduire un camion
Ou piloter un avion
Chef cuisinier, chef de gare
À la télé, être star

Mécanicien, militaire
Directeur ou secrétaire
Jouer aux courses ou au football
Être chômeur, c'est moins drôle

Refrain 

On peut rêver et puis rire
Apprendre à lire, à écrire
Vivre en paix, en liberté
Être aimé et respecté

Défendre ses opinions
Pouvoir dire oui ou non
Et décider de sa vie
Selon ses goûts, ses envies

Refrain (x 2)

Y a qu'pour la maternité
Qu'seules les filles sont concernées
Mais faut quand même des garçons
Car sinon, de toute façon
Personne chanterait cette chanson

« J’ai des souvenirs 
dingues, les grains 

polaires, de la neige, et 
entre les grains il y 

avait des arcs-en-ciel. 
C’est un rêve qui s’est 

réalisé. J’ai toujours eu 
envie de mettre en 
avant la jeunesse et 
montrer qu’on peut 

réaliser plein de belles 
choses. J’espère que 
j’ai pu partager au 

mieux cette aventure 
et mes émotions, de 

manière authentique. »

L’école Lapierre chante l’égalité filles-garçons. 

Scannez le QR-code pour écouter ! 

CHANTONS !  

Pour clôturer ce journal, nous souhaitions mettre à l’honneur Violette 
Dorange, benjamine de 23 ans terminant le Vendée Globe 2024-2025 à 

la 25ème position !!!!

Suivie par certaines classes de l’école Lapierre, Violette Dorange fait partie de 

ces femmes inspirantes. Il est certain que son exploit courageux va faire 

envie à des milliers de petites filles prêtes à se dépasser pour réaliser leurs rêves !  
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« Ce qui me touche le 
plus, c’est de voir que des 
enfants se sont intéressés 

au Vendée Globe. »

« Le bateau s'appelle 
DeVenir – et ce n’est pas 
pour rien. L’idée est de 

mettre en avant certaines 
valeurs : apprendre à avoir 

confiance en soi, même 
quand ce n’est pas facile, 

repousser ses limites, 
relever des défis et se 

lancer à l’aventure… Ce 
message s’adresse aussi 

aux générations plus 
âgées – avoir confiance 

en la jeunesse. » 


